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aurait pim hvoitl. pon'îdant 1'nlîe et il ine fournit dles
rensein''n'nts tr~"i 'Yi~ifs mu iaouta-t-il, 'vs

ête l l 111hîeu ui lU l(>i( Ce 1 etin. (ux qui
lava iv'it siiié a il f éii-i('u'<l t I'l tva ient Pasil- jiéj-

Ces':ui'' lem)lu'm'ni soli vra ual. nli son î~ iIIoe

est assez sigmîii :gtl illi ,Jii f li]mrasti(l iqnle au
plus haut (degré, et quni se pla- n t de dI il ours iI it< d cou les
contiuellesI 'iipN*a d '1 î'uîî. danis Ila vessie, lIli,è
tre, le périllAe, le rectum, a \ee, ('1l <it î"., qjuelques iî'îa-
dia.tioîis s111))<ieiii's Il est miaié, pèr'e (le deux ou -
fanlts, et, sa l'eillue n'a Jamuais luéèsent1 lat minoîîdre trace

d'iîîlO<'t ol <> odOCCiq HO. blien qilIs aienît des rapports
mu' fset q1u'il afil î'îîe à e <t A er que lpi 5quatre

ans, il at la bnor'igeet qu'il trouve (Ine <'oute deé-
c<)uleiieuit chaquf, mîatîin tu iuiémt. Son iiie, qulej'a
exanii huée 1>r's de cii <iiiite lois, 1> 'a *jamua is moiteîiln le
nmoinîdrîe fi lamnt; Je lui ai dlonnlé des lamîel les pour' îe-
cue'llîr sa gott a ttîinale, et sous le microscope, il n'y
avait absoltulliejit lienc. Il est Éuci le de voir q u'il mie Sait
pas ce qule c'est q u'une bleiniorhiaie. seuilem uent, coin-
Ilile tolis les nerslei 1 eil k pu1. de ses ilîtaux il
tous ses voisinis, on liii a par'lé duine maî.ladie terrible, la
blennioirrlîag(ie, qui est lat sour'ce de tous les imiix qui1
frappent les orgalmes génIitau1x de's li)ilmo t iaiîlit-
littit, il ('st, ha.l té pariti' t.t e n t. M eo quli pî'stas
mie lianitse, et qumi est i et l'e.s ilSIdeiiit.acaie

nîoiciî edo sa i c>iat>é e etil 'té<iII îof
preîueilibî'aileux, rî'ècissCiîu('iît le i,1/ ue' aec ee'ste (lei <'a-
lial 't c>''nad"îi,<",, souile. Ce m't'esoîetest luani-
festelielit coîîgéllital, iîîlgî'élt, les infomations (lu mîalade
aul suijet de son> uréèti-ite iraili'.C'est ici le mîonîde

rnesle îîîalade affir'miant la gonorr'hée et le îmédecin
la niant. D)'ailleur's la dilatation c soi étréýcissemiient
est lat seule chlose (lui ali Ielioi'o ses dlouleur's.

I once le poinit iîîtèî'essait (le l'histoire de ces rétm'ê-
CiseiîeiiIs oîlêmiita xde Fl' î'ètre, c'est pî'écisern euit le

diagiiostie de leunatur'e coii(géita!e il suffit d'y son-
ger et dle le po>int a.ppo'tei' dans lat question de parti-
pris. Une fois le diagnostic fait, (et il est bon de se r'ap-
peler' aussi qu'il peuit y avoir des rétrécssements acquis
chiez (le tm'ès jeunes su jets) le traitement est facile. La
dilatationi est géné raIeenit sufifisan te. et I uî'étî'otoinie
interile Vient il bout des cas les lus rebelles.

Diagnostic et traitemnent de "l''échauf-
femient aréthral Il[1)

/hi,1.ble1)i. ('C;s LiYas 8 it9 d"S$d i(
v/v .' Voes(>j,,s ll'-týtie 'iI41hpiùl &: L i 0 ~è,

D octeur', a i un pettit écoulement tîreétil nil, mais e
nîe doit pas être une bieniiorrubatie oîdîîiîe ni' il uIe-st
si'uîenul (Ilue huit à dix jou "'Ilpres unl rapporut, sexuel
JO nie Soufi-v prcs(1ule pias el1 urii&tii, et Jni Ltit lieu de
peîîser que lat femmîîe qui l'aî donné est saine. -' Voila,
un Iligoequ'ilI est liquctd'entendre, et qui, mnalgré
le seeîbticisille avec lequel il doit être aceueilli, contient
ttepeildaîît ilne granlde parc dle vérité.

Il existe, v'ii effet, un nîomîbre considéral,le d'uriéthi-tes quii lie sont paîs provoques par le gonocoque, et (ont
la symîptoîîuatoloicc est bien ditî''lreiite de el de la

I e nîombreux travaux ont été déjà publiés sur lat
flor'e (les urétlhrites ut l'énîumîération de tous les microbes
relicontré's dans le pus urétlîral serait lo)nue. Pour nie
citer <îue les Prinîcipaux, nous signalonls le(' streptocoque,
le Stap>lyloeot ne, le col i-bacille, le li(auilocoq ne, des

SjlCIC.le bacille de la diphitérie, lu. bacil le dle Koch, le
lii (O L'O('15fa I hix. et c.

P arnmi les niombreux cas que jai observés, Je citerai
dleux observations particulièIreinci:, intéressantes d'uré-
thrites semiîuables chez des médecins. Dans un cas, il
s a lcrissa-ýit d'une uréth>rite kt strep)tocoque, et le confrère
(lui eii était por'teur rattachait l'origine de son uriéthrite
a tnii rapport sexuel pratiqué avec une feinite atteinte
d'un érysipèle. Dans l'autre ca-s, le puis uréthral cne
nait du coli-bacille qui fut conistaté non seulement di-
recteinent sur (les prépatrations, muais aussi après cul-
ture.

Mais eiî fait, et dans la grande mnajorité de ces cas
particuliers, l'examen i croscopiqutie (le l 'écouleme nt
uréthral prélevé au niveau du méat, nie nliontre pasi de
microbes visibles, et nie permet de constater qlue des lIon -
cocytes cili grand nomîbre, et quelques cellules épithécli-
ales. Même lors(ju'on provoque la réaction de mnuqueuse
uréthirale, so>it par l'iiijection d'une solution (le nitrate
d'argrent, soit eni faiktit bo)ire, au malade de la bière et

(i) Nous somumeshenretîx dle faire part à nios lecteurs (lc cetteétude si pratique de notre distingué collaborateur le Dr George
Lnys, que " La CIlin iq-ae " vient également de publier.


